
  

"Ce que vous faites au plus petit, c’est à Moi que vous le faites" 

Une paroissienne 

 

J’exerce une profession dans le secteur social, où je reçois des personnes qui vivent 

des difficultés dans leur vie familiale. Un jour, une collègue me présente une jeune 

femme enceinte,  recherchée par sa famille qui veut la forcer à avorter.  Aucune  

solution n’a pu être trouvée pour l’héberger, et  elle risque de céder à sa famille pour 

éviter de se retrouver à la rue.  Après l’avoir écoutée et  avoir pris conseil auprès de 

mes collègues,  je  demande à la jeune femme de rester un moment  dans les 

locaux. J’ai besoin de réfléchir à ce qu’il serait possible de faire. J’ai bien compris 

que le circuit « classique » ne permet aucune solution.  Dans une courte prière, je 

demande à l’Esprit Saint de m’éclairer.  Et très vite, il m’apparait que  si en tant que 

« professionnelle », je ne peux rien faire,  je peux agir en tant que « personne ».  Je 

me souviens très précisément de ce moment où je décide de « sortir du  cadre », un 

peu comme si je posais ma veste sur le dossier d’un fauteuil… Pourquoi cela s’est-il 

passé à ce moment-là, avec cette jeune fille là ? Je ne saurais le dire… J’ai le 

sentiment (aujourd’hui) d’avoir répondu à un appel à travers cette situation… 

 
 Je contacte alors plusieurs personnes de mon entourage, pour leur demander si 

elles pourraient accueillir la jeune femme pour  1 semaine ou plus. Et les propositions 

d’accueil arrivent…  grâce à la générosité de plusieurs familles, cette jeune femme a 

pu poursuivre sa grossesse jusqu’à ce qu’une place soit proposée dans un Foyer 

Maternel.  

 
Forte de cette expérience et du retour des familles qui avaient ouvert leur maison, j’ai 

décidé d’élargir cette forme d’hospitalité à d’autres femmes en difficulté, en créant 

une association. En 6 mois, une vingtaine de femmes ont ainsi été aidées 

ponctuellement.  Les témoignages des femmes et des familles qui ont accueilli une 

de ces femmes m’incitent à poursuivre cette œuvre d’hospitalité ; un clerc à qui je 

demandais quel sens je devais donner à cette expérience,  m’a répondu «  Si l’Esprit 

Saint n’est pas présent dans ce projet, ça ne marchera pas ».  Je suis convaincue 

que l’Esprit Saint nous guide dans cette aventure, qu’Il sait nous interpeller et nous 

faire sortir de notre zone de confort pour nous permettre de rencontrer des 

personnes que nous n’aurions jamais rencontrées. J’ai tous les jours en tête ces  

phrases de l’Evangile « … il n’y avait pas de place à l’auberge » et « Ce que vous 

faites au plus petit, c’est à Moi que vous le faites». 


